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ORGANE DE LA GUSTATION 
l- Introduction 


La gustation est la capacité d'enregistrer les diverses saveurs. 

Chez l'Homme, l'organe de la gustation est représenté par les bourgeons du goût qui sont au nombre de 3000. 
Les bourgeons gustatifs sont des structures intra-épithéliales siégeant essentiellement au niveau de la langue, 
tout comme, ils peuvent être isolés dans la muqueuse bucco-pharyngée au niveau du palais, du pharynx, de la 
partie supérieure du larynx et de l'épiglotte et également la partie postérieure des fosses nasales et la partie 
supérieure de l’oesophage. 

L'organe du gout est un organe chémorécepteur, capteur des sensations gustatives, appartenant aux organes des 
sens secondaires; c’est-à-dire que la cellule sensorielle principale est ganglionnaire. 

La langue est le point de départ des sensations gustatives transmises par les voies gustatives aux centres nerveux. 
A son niveau, les bourgeons du gout siègent principalement au niveau du V lingual des papilles caliciformes 
occupant essentiellement le versant interne du vallum, très rarement, le versant externe. On retrouve quelques 
bourgeons sur les papilles fongiformes, mais, jamais sur les papilles filiformes. 


Il- Structure des bourgeons gustatifs 
Les bourgeons du goût sont des corpuscules neurosensoriels, d'aspect ovoïde ou arrondi, mesurant environ 80 1m 
de hauteur sur 40 um de diamètre, caractérisés par: 
- un pôle basal, large, reposant sur le chorion de la muqueuse linguale par l'intermédiaire de la lame basale, 
- Un pôle apical, effilé, n'atteignant pas la surface épithéliale laquelle est déprimée en une fossette gustative, qui 
s'ouvre dans la cavité buccale par un orifice profond: ” le pore gustatif”. 
Les bourgeons gustatifs contiennent d’abondantes terminaisons nerveuses sensitives; ils sont, par contre, 
dépourvus de capillaires sanguins. 
L'examen en MO d'un bourgeon du gout révèle la présence de plusieurs types cellulaires à affinités tinctoriales 
différentes: 

1- Les cellules de soutien: 
Ces cellules forment la masse du bourgeon gustatif; elles se répartissent en: 

+ Cellules périphériques sombres, volumineuses, les plus nombreuses, situées à la périphérie du bourgeon 
qu'elles recouvrent, d'où le nom de: “cellules recouvrantes”. Elles auraient un rôle de soutien et de phagocytose. 
+ Cellules intercalaires claires, plus internes que les précédentes et moins nombreuses. 

Les cellules de soutien contiennent des granulations denses dont la signification physiologique n'est pas 
nettement connue. Elles sont fréquemment le siège de mitoses. 

2- Les cellules gustatives: 
Elles sont dites: "cellules accessoires ou cellules pseudosensorielles”"; ce sont les cellules réceptrices de la 
sensation de gustation; elles occupent la partie centrale du bourgeon, d'où leur nom de: ” cellules centrales”. 
Examinées en MO, les cellules gustatives sont fusiformes avec un noyau allongé; elles présentent: 

- un pôle apical surmonté d'un petit bâtonnet: “le cil ou le bâtonnet gustatif", faisant saillie dans la fossette 
gustative (pore gustatif), 

- un pôle basal effilé, bifurqué ou trifurqué, s'insérant sur la lame basale en contact avec les terminaisons 
nerveuses. 

Examinées en ME, le bâtonnet gustatif est formé d'une dizaine de microvillosités qui baignent dans une substance 
osmiophile au niveau du bourgeon gustatif; ces microvillosités sont le siège des récepteurs gustatifs. La base de 
ces microvillosités est en rapport avec de nombreuses microvésicules synaptiques. Le noyau est basal et dense. 
La durée de vie des cellules réceptrices du goût est de 10 à 14 jours. 

3- Les cellules basales: 

Ce sont des cellules de remplacement; elles sont le siège de mitoses; elles sont petites et localisées dans la 
portion profonde et centrale du bourgeon du gout. 
Des hypothèses proposent que ces cellules seraient les précurseurs des types cellulaires précédents. 
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IIl- Innervation 

Les bourgeons gustatifs sont innervés par des fibres provenant du nerf glosso-pharyngien et du nerf facial; ces 
fibres nerveuses se terminent au contact des cellules gustatives par les synapses. 

Ces fibres sont distribuées en plexus: un plexus intra-gemmal { le plus important), un plexus péri-gemmal et un 
plexus sous-épithélial. 

Les terminaisons nerveuses intra-gemmales présentent une origine double: principalement les terminaisons 
dendritiques des cellules unipolaires en T ( cellules sensorielles principales des ganglions d'Andersch et 
d'Ehrenritter associés au glosso-pharyngien) et les terminaisons végétatives, d'origine sympathique. 


VI- Histophysiologie 

Les microvillosités des cellules sensorielles gustatives entrent en contact avec les substances sapides (substances 
ayant une saveur). Les récepteurs gustatifs des cellules gustatives sont sensibles à quatre stimulations différentes 
(molécules responsables des saveurs sucrée, salée, acide et amère). 

Les glandes de Von Ebner sécrètent une protéine: “l'Ebnerine” qui capte les molécules et les transporte aux 


bourgeons du goût où elles vont se fixer sur les récepteurs localisés au niveau des microvillosités des cellules 
gustatives, entrainant une ouverture des canaux ioniques et par la suite la création d’un influx nerveux qui sera 
transmis aux cellules sensorielles principales ganglionnaires. 
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